
1. Basnage à François Janiçon 22-12-1695.
Il est vray, Monsieur, que depuis 2 mois j'ay fait deux pertes qui m'ont esté fort sensibles. L'Histoire des Revolutions
de Suede a desja esté reimprimé icy deux fois, et le sera, ie croys, une 3e3. Le dictionnaire de M. Bayle est fort
avancé. J'en ay le 1er tome qui ne se debite point. Ce sont ses recueils redigez sous cette forme. Il a donné là
toute sorte de liberté à son esprit. Et il y a une vaste literature. Les 2 voll. seront achevez au mois d'Avril. M. le
Clerc a publié son commentaire sur les 4 derniers livres de Moyses . Il a fait imprimer un traité [de] l'Incredulité.
C'est une matière [...] il la traite [...]. Mr. Leydekker, Professeur à Utrecht, a publié une Histoire de Jansenius et
du Jansenisme. Mais il n'en parle pas en homme trop bien instruit. Il parle fort de tout ce qui se passe en Flandre
entre les Jansenistes et les Jesuites. Il est certain que les Jesuites ont le dessus. Mais on pretend que tous ces
ordres viennent d'Espagne, où le credit des Jesuites est dominant et que l'Electeur de Bavières luy mesme n'y
consent qu'à regret. Il y a un Ministre Cal[viniste] qui a fait une assez bonne histoire latine du Quakerisme. Le
dictionnaire de l'Academie françoise est desja imprimé icy. Et celuy de M. Corneille le sera bientost. On asseure que
c'est M. de la Brune, Ministre à Weesop, proche d'Amsterdam, qui est l'auteur du Mercure Politique et Historique
qu'on donne tous les mois. C'est M Bernard qui est auteur des lettres historiques qu'on donne tous les mois ce
qu'on asseure. Pour l'auteur du Salut de l'Europe, on l'attribue à la mesure personne qui a fait la response à M. de
Roberval. Je ne puis presentement retrouver son nom. Il demeure à Bruxelles. Mon frère fait imprimer un assez
gros traité de la Conscience. Il sera achevé dans 15 iours . M. Jurieu qui avoit encore une fois abandonné ses lettres
pastorales pendant une année vient de produire une nouvelle adressée à nos frères de la Basse-Guyenne. Il les
censure violemment et se moque de leurs esperances de la chute de Babylonne, dont il dit que les murs ne sont
pas seulement esbranlez. Je suis etc.

A la Haye le 22 decembre 1695

2. Basnage à François Janiçon
Leers, marchand, libraire à Rotterdam, s'est remarié. Il a espousé une veufve d'un ministre, fille du Ministre Brand
qui a escrit en Hollandois une Histoire [de la Refor]mation fort estim[ée] [en ce] pays. M. le Clerc a donné son livre
des causes de l'Incredulite . Un jeune Ministre, nommé M. Coulan, a donné un Examen de la Critique du Nouveau
Testament de M. Simon, où il est bien borné en quelques endroits. L'auteur est mort pendant l'impression de son
ouvrage . M. de la Placette qui est aupres de la Reyne de Danemark a fait Observationes Historico-Ecclesiasticae
contre l'infallibilité du Papes . Mon frère vient de publier son traité de la conscience. Je suis, etc

A la Haye 23 febvrier 1696

3. Basnage à François Janiçon 20-6-1696
Il s'imprime icy une infinité d'historiettes ou de livres politiques. On est presentement si fort enteté de lotteries
que Mr le Clerc vient de publier un traité là dessus. Bien loin de les blamer il loüe les Magistrats d'avoir inventé
un moyen, pour survenir aux besoins des pauvres sans imposer des taxes et sans rien exiger de personne et sans
risquer de faire murmurer le peuple. Il examine ce qu'on entend par les mots de malheur et de bonheur et puis il
vient à la question si la providence dirige le succés des lotteries. Il decide que non et que tout y arrive selon la
rencontre fortuite des billets, sans aucune direction speciale de Dieu. Si l'on peut tirer de là des consequences contre
la conduite particuliere de Dieu dans tout ce qui arrive, l'on en peut aussi tirer contre ceux qui font intervenir Dieu
dans tous les evenements du hazard. Mr. le Clerc a entrepris de tra[iter] ce sujet populaire plus par rapport au gout
present du public que par son propre choix. Nous allons bientot voir le Callimaque avec des notes fort amples de
Mr. Spanheim et de Mr. Graevius. Les Miscellanea de Mr. Chevreau sont achevez d'imprimer. Le libraire attend
à les debiter que Mr. le Comte de Windisgrats à qui il les dedie ait repondu et agréé l'epitre dedicatoire. Le 1r.
tome des oeuvres de Julien l'Apostat avec les remarques de Mr. Spanheim paroit presentement. C'est dommage
qu'un si bel ouvrage soit imprimé en Allemagne où le papier et les caracteres sont detestables. On a traduit ici
un livre Anglois intitulé que le Christianisme est raisonnable. C'est le fameux Mr. Locke qui en est l'auteur. Il
depouille le Christianisme de tout ce qu'il y a de mysterieux et d'incomprehensible et reduit tous les articles de foi
à croire simplement que J[esus] Christ est le messie qui est venu pour annoncer l'Evangile et abolir les ceremonies
de la loi Mosaïque'. On commence à debiter une Relation du dernier siege de Namur in folio par l'ordre du Roi
d'Angleterre. Il y a à la fin une paralelle entre le siege fait par le Roi de France et par le Roi d'Angleterre. On fait
valoir à la gloire du dernier que la place étoit bien munie et qu'elle étoit défendue par un Marechal de France et par
une nombreuse garnison. Je voudrois bien avoir la 9. edition des Caracteres de ce siecle. Mr. de la Bruiere avait
l'imagination feconde et elevée et hors quelques obscurités et quelques pensées trop abstraites et trop guindées,
c'est, ce me semble, un des bons ouvrages du siecle. Il y a là dedans du suc et de la substance. On réimprime icy
l'Inés de Cordoue de Mademoiselle Bernard. La querelle entre Mrs. Saurin et Jurieu est plus allumée que jamais.
Mr. Jurieu vient de publier un vol. de 5 ou 600 pages contre Mr. Saurin qu'il a intitulé la Religion du Latitudinaire,
où il accuse Mr. Saurin d'estre socinien. Et Mr. Saurin fait imprimer deux autres volumes, pour montrer que Mr.
Jurieu est heretique. A l'esgard de la paix generale, l'on en parle beaucoup depuis 2 mois. Ce qui a donné lieu aux
bruits qui s'en sont respandus, c'est qu'on pretend que Mrs. de Harlay, homme d'Estat, et de Cailliers sont venus
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jusqu'à Gand pour faire quelques propositions, mais personne n'a cru que l'on en vienne à un Traité; car l'on n'en
veut point icy que sous des conditions assez avantageuses, pour n'avoir plus rien à craindre à l'avenir. La ligue est
trop bien unie pour se separer sans parvenir à l'entiere seureté de tous les Interessez. Si l'on souhaite la paix icy, l'on
ne soupire pas aprez elle, comme l'on fait en France, où l'on dit que les besoins sont tres pressans. On ne doute pas
que le duc de Savoye ne tienne malgré tous les efforts qu'on fait pour le détacher. Je ne vous mande que les bruits
communs; car ie ne sçay pas davantage. Mrs. Leers me pressent fort de m'engager à la revision de leur dictionnaire
de Furetiere. Je leur ay seulement promis d'en repasser quelques feuilles pour essayer mes forces. Je suis etc.

De la Haye le 20 juin 1696

4. Basnage à François Janiçon 20-8-1696
Je vous rends graces Mr. de m'avoir envoyé les plaintes de M. Baluze. Je ne suis pas l'auteur originaire de l'extrait
dont il se plaint. Je l'avois seulement revu sur le plan qui m'en avoit esté envoyé. Cependant c'est à moy à en
respondre. Mais comme sa censure roule principalement sur des omissions, ie ne suis pas resolu d'y respondre. Il
estoit impossible de ne pas oublier bien des choses en parlant d'un aussy gros volume que le sien, dont il seroit
difficile de faire une lecture exacte en six mois. J'ay cru aussy qu'il avoit cherché à me quereller pour se faire un
pretexte de loüer son ouvrage, et d'en exposer les endroits les plus curieux. Apparemment que le livre qui a causé
la disgrace de l'Abbé Faydit est sont Traité de la Trinité. C'est une matiere etc. Informez m'en, ie vous en prie. Cet
Abbé m'a paru avoir de l'erudition, beaucoup de feu, et une hardiesse peu politique à dire certains veritez odieuses.
J'addressay il y a 8. jours le dernier quartier du Journal à Mr. du Fay, avec quelques nouvelles de litterature. On
parle si generalement d'une paix prochaine que bien des gens se flatent qu'elle suivra celle de Savoye . On sçait
seulement qu'on est en negociation, mais ie -n'en sçais pas davantage. Il y a peu de livres nouveaux icy. Mr. de
la Touche qui enseigne la langue françoise au duc de Glocestre a fait imprimer à Amsterdam, l'art de bien parler
françois. C'est une grammaire raisonnée, apres la-quelle il a mis un Abbrégé des Remarques du P. Bouhours, de
Mn. Menage, de Vaugelas, des Reflexions sur l'usage etc. Le tout par ordre alphabetique. Sa Methode est assez
bonne et assez commode. M. Jacquelot, Ministre, fait im-
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